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Falize, vicaire apostolique de la Norvège, c’était dans les com­
mencements de notre station de Tromsœ, un brave protestant 
de cette ville vint trouver le missionnaire et lui demanda a 
brûle-pourpoint : « — Prêtre, y a-t-il encore un pape î — Cer­
tainement ! — Alors, Inscrivez-moi comme membre de votre
Eglise. — Mais, mon ami, je ne comprend pas___ Quoi de
plus facile à comprendre ? Luther, le fondateur de notre Eglise, 
a dit qu’il serait la mort du pape. Or, si aujourd’hui encore, 
après trois siècles et demi, le pape vit. Luther a menti, et Dieu 
n’a pas choisi un menteur pour fonder ou réformer son Eglise. 
Donc l’œuvre de Luther ne vaut rien et ne saurait sauver mon 
âme. Donc je retourne à l’Eglise que Luther n’aurait pas dû 
trahir et quitter, à l’Eglise qui a un pape ! » C’était clair. Le 
brave protestant se fit donc catholique, avec lui sa famille 
revint à la vraie foi et forme aujourd’hui la (leur de la paroisse 
de Tromsœ.

Le nouveau général des Jésuites. — Le Père Wernz 
est élu général des Jésuites. Le T. R. P. François-Xavier Wernz, 
recteur de l’Université grégorienne, est né le 4 décembre 1842, 
dans le Wurtemberg. Entré dans la Compagnie de Jésus le 5 
décembre 1857, il y a fait sa profession solennelle le 2 février 
1876. Il enseignait le droit canon à Rome depuis environ 25 
ans. C’est un savant remarquable, d’une compétence particu­
lière en théologie morale et en droit canon et auteur d’un im­
portant ouvrage : Ju* Decretalium, en trois volumes. C’est en 
même temps un homme très affable.

11 est consulteur du Saint Office, du Concile, de l'Index et 
des Affaires ecclésiastiques extraordinaires. 11 fait également 
partie de la nouvelle Commission de codification du droit 
canon et lors du concile de l’Amérique latine, il fut avec le 
R. Père Bucceroni le consulteur théologien des Pères du con­
cile.


